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D'ENTRE LES CULTURES STARCEVO-CRIS ET VINCA 
CORRfil.ATION D'ENTRE LES NIVEAUX v-e ET iv-e 

DE LIUBCOVA-ORNIŢA 
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Les campagnes archeologiques de sauvetage entreprises aux annees 
19851 et 19872 dans l'etablissement neolithique de Liubcova-Orniţa ont eu 
pour but la connaissance de son stratigraphie et, en meme mesure, ă. cla­
rifier Ies rapports chronologiques et culturels d'entre Ies cultures de 
l'cpoque de la pierre polie. On a essaye, egalement, a mettre en valeur 
les pieces trouvees pendant Ies sondages effectues ici, parmi lesquells 
se detache nettement la „Statuette de Liubcova", chef d'oeuvre de l'art 
neolithique3 • Le materiei archeologique, tres riche, a constitue deja l'ob­
jet de plusieurs etudes4• Comme prolongation de ce qu'on a publie deja, 
i1 faut rapporter - a titre special - la situation stratigraphique des ni­
veaux V (appartenant a la culture Starcevo-Criş, troisieme phase) et Ies 
plus anciennes manifestations du niveau IV (Vinea A1). Pour une meilleure 
eomprehention de la situation existante il faut exposer, brievement, des 
quelques caracteristiques du materiei ceramique de ces deux niveaux -
le plus anciens de cette station. 

1 A l'annee 1985 nous avons commence le tracement d'une section .magistrale 
au centre de l'etablissement de Orniţa, ou nous avons recherchc Ies premiers 
50 X 2 m. On l'a notee sous la sigle 5 1/1985. Les fouilles ont Cte entreprises au cadre 
des projets de sauvetage. 

" La section magistrale a ete continuee avec S 1i)1987 ayant Ies dirnensions 

2i>X:l m. 
1 Luca Dragomir, 1987, 31-43. 
4 Luca, 1985; Luca-EI Susi, 1988. Toute une serie d'etlides, prets ă etre publies 

ou partiellement rediges. L'impossibilite d'editer un monographie nous a obliue 
d'aboder separement des aspects differents concernant Ies rccherches entcrpriscs 
A l'egard de ce site. 
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LE NIVEAU V 

La couche de deposition, appartenant aux porteurs de la culture 
Starcevo-Criş, presente une couleur jaune-brunaître, etant bien distinct 
de la couche suivante (IV), qui est noire. Comme on affirme ă d'autres 
occasions5, la couche de culture s'etait conservee sporadiquement, etant 
disloquee en sa grande partie, par Ies fosses creusees par Ies vinciens. 
Des traces materielles de Starcevo-Criş en position stratigraphique ont 
ete decouvertes dans Ies zones des carreaux 16-19 et 22-23/1985 et 
partielement en 25/1987. Les vestiges archeologiques de ce niveau ont etc 
publies dejă6 , nous restant ă s'occuper, cette-fois ci, des ceux decouvertes 
en 1987. Mais s'avere necessaire ă noter, qu'en depit d'une restrainte con­
servation de la ·couche de culture, le materie! ceramique peint, issu a 
l'annee cimentionee, est tres riche. 

La ceramique. Cette cam.pagne s'est distinguee par la prelevation 
de nombre restreint des fragments ceramiques appartenant ă ce niveau. 
Nous editons ici des quelques des plus importantes appartenant ă l'espece 
fine (fig. 1/6). Le rnelange de la pâte est tres homogene, bien cuit, de­
graisse ă sable et pailles bien haches. Cette ceramique est jaunâtre (fig. 
1/2, 6), brune-jaunâtre (fig. 1/5), rouge (fig. 1/3-4, 7-9; 2/7) et brune 
(fig. 1 /1). 

Les forrnes ceramiques sont les pots ouverts (fig. 1/6, 9; 2/7), ou bi­
tronconiques (?) (fig. 1/7). On remarque l'apparition d'un vaisseau avec 
Lippenrand (fig. 1/1). Le vaisseau de la fig. 2/7 presente une perforation 
de deux parties, resultat, peut-etre, de la tentative de restauration. 

Le prin.cipal omement qui essaie d'embellir la ceramique c'est la 
peinture, realisee en noir-brun, avant le traitement thermique. Puis toute 
la .surface du. vaisseau est .tres bien palie. Les motifs ornamentaux sont 
representes par la spirale (fig. 1/2, 9), les guirlandes (fig. 2/9) et sur le 
dos (fig. 1/9), seulement sur le dos - Ies lignes paralelles ;(fig. 1/4, 8); 
Ies lignes paralelles en fais-ceaux doubles (fig. 1/5,7), motifs des lignes 
paralelles epaisses en alternance avec des lignes minces, qu'on ies ă fi­
gure cornme des rnotifs vegetaux7 (fig. 113) et, aussi, un motif rarement 
trouve: lignes paralelles unies au bord par des triangles pleins (fig. 1/7). 
Dans deux cas· (fig. 1/7; 2/7) le bord du vaisseau est peint. La ceramique 
peinte de cette carnpagne est bien unitaire, avec celle du 1985, pour la 
derniere etablissant Ies analogies generales8• Nous considerons Ies rappro"." 
chements etablis ă cet instant - refletant reelement la situation cultu­
relle et chronologique existante. 

· ·A.·:t'occa:sion ·dont ·nous nous sommes plusieurs fots rapportes, nous 
avans fait la predsion qu'il etait necessaire d'attendre des confirmations 
ou, au· contraire, des infirrnations, en vue d'une plus fine encadrerilent' 
dtJ materie! .. d'ici. dans le context du grand areal appartenent au complex 

5 Luca, 1987, 13. 
8 Idem, 13-23. 
' Ibidem. Nous attiron·s encore une fois l'attention sur Ies fragments ·cera­

miques des figures 5 et 6 (a cette derniere sans Ia position nr. 2, qui represente 
un fragment trouve dans la hutte B6 du niveau IV - Vin~a A1). 

K Ibidem, Ies notes 16-23, 26. 
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Fig. 3. Ceramique Vinca A1. Hutte Be/1985. 
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culturel Starcevo-Criş. La conclusion, actualisee apres Ies excavations de 
1987, et que le materie! archeologique (ou bien la ceramique peinte a une 
grande importance) s'encadre dans la premiere partie de la phase IIIB 
de celle-ci9• 

LE NIVEAU IV 

Sous cette sigle on designe une couche de depots archeologique qui 
pendant la campagne de 1987 avait pres d'un metre d'epaisseur et jus­
qu'â trois sousniveaux bien distincts. 

Pour exemplifier la relation stratigraphique et chronologique pro­
posee comme resolution, nous avans choisi le plus ancien complexe vin­
cien de la campagne de 1985 (le logement/hutte BG/1985) meme pour le 
fait que celui-ci a eu trois niveaux de redressement, detruits violemment 
par feu, et plusieurs niveaux de recollage cru, non bniles - qui plutot 
pouvaient etre des reamenagements, ou nous etudierons la ceramique du 
pretri.ier et le plus ancien niveau de fouillage de ce logement approfondi. 

Les caracteristiques de la ceramique de cette hutte sont: ă. l'espece 
usuelle ·on. a eu comme degraissant le sable en melange avec des cailloux, 
pailles, la pâte etant tres dense et le brtîlement tres bon. Les couleurs 
de la ceramique de cette espece sont le brun, le noir, le gris, des autres 
apparaîtrant incidentalement. Il y existe des vaisseaux dont le corp garde 
des traces des doigts de l'artisan marquant la polissure manuelle, don­
nant, en outre, l'impression d'une fausse barbotine. En ce qui concerne 
l'espece demi-fine, le melange de la pâte contien:t du sable, du mica -
cette pâte etant tres dense, soigneusement lissee, sa composition conte­
nant une petite ,quantite de matiere organique. Quelquefois la ceramigue 
de cette espece paraît farmeuse au toucher. Ses couleurs sont en brun, 
noir, jaune, rouge et gris. · 

L'espece ''fine a pour~ degraissant le sable tres fin melange avec la 
matiere organique soigneusement hachee. Toute cette mixture est forte­
ment malaxee et brtîlee, donnant â ce sort de cetamique un caractere 
tres dense (le poid specifique des fragments ceramiques est plus grand 
comme d'habitude). La polissure insistante du vaisseau le fait acquerir un 
<1spect vitreu:x, son traitement thermique ayant pour consequence une 
resonance metallique au frapper. Meme â l'interieur ces vaisseaux sont 
~oigneusement polis, sans avoir la meme nettette qu'â l'exterieur, Ies 
traces de la spatulation etant bien distinctes. 

La gamme chromatique comprend une multitude de nuances: brun 
tres fonces, quelquefois ayant une nuance grisâtre gris, rouge, jaune 
pal; toute-ci etant indiques par le pourcetange de leur presence sur la 
surface du vaisseau. L'espece blacktopped est d'une tres bonne qualite, 
dans la majeurite des cas l'effet chromatique etant donne par des bandes 
<.·olorees (noir - â la partie superieure, brun - au centre, comme tona­
lite de passage; rouge - au registre inferieur du vaisseau). Il y existe 

9 Idem, 23. C'est utile de prendre en consideration l'eventualite d'un presume 
dcuxieme niveau Starcevo-Criş. La campagne de 11987 nous a confirme la perti­
ncnce des observations stratigraphiques de la premiere campagne, donc il n'existe 
qu'un seul niveau, sporadique, Starcevo-Criş. 

10 - Banatica - voi. XI. 
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un fragment ceramique ou le jeu chromatique comprend deux nuances: 
noir/jaune. 

Les formes de la ceramique fine sont, ă la plupart, arrondies (fig. 
2/1-2; 3/1, 3, 6-10; 4/1-2, 4-11) ou extremement profiles (fig. 2/3; 
3/4-5; 4/3). Un trait specifique de tous Ies vaisseaux de cette categorie 
est la polissure tres bien executee, donnant l'impression de brillant â 
cette ceramique, et, en meme temps, la differenciation d'entre le col (qui 
plusieurs fois est tres court) et le debut de l'epaule par une fosse, plus 
ou moins profile, Lippenrand10• Les pieds des bols ont Ies creux bien pro­
files (fig. 3/20-26), n'arrivant pas (a l'exception de celui de la fig. 3/26) 
ă l'amplitude de ceux appartenant au sousetapes â suivre (Ar-A3) de la 
culture Vinea A. Exceptant un seul exemplaire, qui est brun, tous Ies 
autres sont rouges et tres bien polis. Le fond des vaisseaux de cette 
espece ceramique sont legerement baquettes. Les vaisseaux de la facturd 
fine sont de petite et moyenne dimensions. 

Pour l'espece demi-fine on constate une amplification du registre des 
formes. Ceux-lâ sont: Ies amphores (fig. 2/9-10, 13; 6/6), quelquefois 
ornementees (fig. 5/5), Ies vaisseaux arrondis (bol? - fig. 2/8); Ies ecuelles 
(fig. 6/7-9) et des vaisseaux puissamment profiMs â l'interieure (fig. 6/2). 
Les vaisseaux demi-fines sont, habituellement, de dimension moyenne. 

Les formes de l'espece usuelle sont: Ies ecuelles (fig. 5/1, 4, 8-10; 
6/1); Ies vaisseaux arrondis plus fort profiles (fig. 5/2-3, 11, 13-17; 
6/4, 10, 12-13), ou moins profiles (fig. 5/7, 12; 6/3, 5, 11), leur fond etant 
profile (fig. 5/18), droits (fig. 5/19, 21) ou â quatre pieds (fig. 5/20). En 
general, ils ont des dimensions moyennes et, plus rare, des grandes 
dimensions. 

Apres ce passage en revue de toutes ces formes, s'impose la remarque 
qu'il s'agit d'une typologie restreinte, conservatrice. 

Les anses perforees sont presentes ă l'espece fine (fig. 2/5; 3/3; 4/9) 
ou â l'espece usuelle (fig. 5/6). Celles sans perforations sont plus rare 
rencontrees ă l'espece fine et demi-fine (fig. 2/2-4, 8) existant, ă leur 
grande majeurite, sur l'espece usuelle (fig. 5/1, 4, 8, 13, 15; 6/4). Les 
anses sans perforations et aussi, une partie de celles perforees, paraissent 
avoir un prononce r6le f onctionel. 

Les omements de l'espece fine sont organises en fonction des boutons 
de la maxima proximite des vaisseaux. Les plis et Ies cannelures sont 
obliques, paralelles et, au devant des boutons, ils se rencontrent en 
chevron. D'apres le mode de realisation ils sont grands - ou plutât larges 
- (fig. 2/1, 2), moyens comme amplitude de la cannelure (fig. 2/4), ou 
etroits et profonds (fig. 2/3, 5; 4/8). Une modalite d'ornementer, rarement 
trouvee, c'est les plis groupes en fais-ceaux, peu profonds (fig. 2/6, 2) -
comme technique de realisation, quelquefois Ies retrouvant sur le fond du 
vaisseau. En un seul cas, la maxima proximite du vaisseau est accentuee 
par une cannelure attentivement mise en evidence (fig. 4/2). 

10 Lazarovici, 1980, 25; 1984, 67. La diffusion de cet element est caracteristique 
sur des espaces tres larges, se repandant tant dans le monde starcevien tardif 
(paralelle a travers du temps avec le monde vincien ancien), comme dans Ies cul­
tures formees avec l'une des componentes genetiques vinciennes. 

10• 
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. Nous avons mentionne auparavant un autre mode l'ornementation 
(Lippenrand). Celui-ci est specifique â l'espece fine (fig. 2/1-2; .3/3-6; 
4/.3-6; 11). Un exemple peut-etre celui de la fig. 6/3, double avec un 
aiitre ornement rare en cette phase: l'impression â roseau sous le bord. 

Un autre omement retrouve â l'espece fine est constitue par l'effet 
chromatique denomme blacktopped. En risquant ă se repeter, il .faut 
rappeller que celui-ci peut-etre realise en noir/brun ou rouge (fig. 4/1, 
3, 7) qui, au fond, represente le processus chromatique essentiel. Des 
combinaisons rarement rencontrees sont en noir/jaune (fig. 4/6) ou brun 
a la partie ·superieure du vaisseau et noir a l'inferieur (fig. 3/1). Aussi 
rares sont Ies becquets - resultat d'une bnllure inegale du vaisseau 
(fig. 4/2). U est necessaire â mettre en evidence l'apparition du procede 
bichromatique par traitement thermique et - peut-etre - peinture <'1 la 
surface du meme vaisseau et frequemment rencontre au premier niveau 
de remplissage de la hutte B6/l 985. 

L'ornement specifique â l'espece demi-fine c'est l'incision, meme 
qu'elle est plus rare mise en evidence. Ce sort de decorage apparaît avec 
trois (fig. 2/13) ou quatre incisions profondes (fig. 2/10). 11 y existe des 
triangles incises avec des poînts impresses (fig. 2/9). Tous ces ornements 
prefigurent ceux de sousphase â suivre (A2-A3), qui eront des caracle­
ristiques de l'ornementation de la culture Vinca - phase B11 • 

L'espece usuelle est ornementee dans la plupart des cas avec des 
impressions ·it · ongles sous le bord CJ.ui peuvent etre en un seul rang (fig. 
5/2-3,:· 7, ll-12~ 6/5, 10, 12-13) ou deux (fig. 6/4). On rencantre aussi 
des impressions· a roseau (fig. 6/3) · doubles (comme on a mentionne aupa­
ravant) avec des cannelures sur l'espece usuelle. Frequemment est ren­
contree la ba,rpotine organisee (.fig. 5/1, 3, 6; 6/5, 12), etant necessaire a 
mentioner que celle-ci a une composition sablonneuse ayant, plutâti un 
rqle pratique. . 

... s:avere .necessafre a. rappeller ici la decouverte, au. premier· niveau 
dg.fouillaga, de la hutte B\i/1985, d'un fragment cerarnique publie en 1987. 
Celui-ci est .jaunâtre, spatule ·a l'interieur en maniere vincienne, la couche 
f!l~ ·.p~inture. n9ire-bitumineuse · (?) - etant appliquee apres le traitement 
thermique 1 ~. En· ce qui concerne Ies motifs ornem'entaux peints, il Ş'agit 
des spirales finies „en griffes" 13• C'est, sans doute, necessaire â insister 
~Lir l'appartehance de tels imports aux premieres manifestations poli­
chromes.14 · · 

11 Les ornements incises formant des motifs en bandes-meandres, des triangles 
et d'autres ,elements angulaires deviennent caracteristiques en meme temps avec 
la sousphnse A2 de la culture Vinca, se generalisant pendant la phase B de cette 
cui ture-ci. 

t'! Luca, 1987, 2, fig. G/2. 
13 Ibide-m., la note 22. Ici on peut donner une analogie qui, chronologiquement 

et culturel, paraît la meilleure. Cela consiste en un fragment ceramique (Nica, 1987, 
fig. 2/12) appartenant ă la phase II/III, qui provient de Cîrcea-Hanuri. Le monde 
qu'on a realise cet ornement nous exempte de tout autre commentaire. 

14 Luca, 1987, 22, Ia· note 38. S'impose, it cet in!ltant, une petite correction vis­
<i-Yis d'une faute qui appartient ă l'auteur. L'etablissement publie par Nicolov 
dans Arheologia, 1, 1975 c'est Grade5nica, Vraea etant le departement ou se 
trouve la localite ci-mentionnee. 
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Fig. 5. Ceramique Vinfa A1• Hutte Bsf 1985. 
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Fig. 6. Caramique Vinea A1• Hutte B6/1985. 
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CONNECTIONS CULTURELLES. REPERES CHRONOLOGIQUES 

L'existance - pour la premiere fois en Roumanie - d'une relation 
5tratigraphique d'entre les niveaux appartenant aux cultures Starcevo­
Criş et Vinca, dans des phases caracteristiques au moment auquel ces 
cultures se ont ete mises en connection, nous oblige â apporter a cette 
realite des interpretations innattendues. La comparaison des materiaux, 
surtout entre les types d'ornements peints, appartenant a la culture Star­
cevo-Criş (niveau V) de Liubcova-Orniţa, avec les autres stations de 
meme horison d'alentour, fait possible l'encadrement du plus ancien ni­
veau d'ici dans la phase IIIB - au commencement de la culture ci-indi­
quee (conclusion concordante aux principes de differenciation en phases 
et sousphases etablies par Gheorghe Lazarovici15). Au meme encadrement 
mene aussi la tete de statuette a masque triangulaire, cheveux incises, 
a peu pres obliques, trouve au meme niveau16• 

Suiv:mt le systheme mentionne1î, le materie! vincien peut etre inclus 
dans la sousphase A1 de la culture. On remarque l'identite de facture, et 
partiellement en forme, des materiaux de Gornea - Locurile lungi (huttes 
B13 et B21 b)13 avec les materiaux de la hutte B6/1985 de Liubcova-Orniţa. 
Encore une fois, on constate qu'a Liubcova, dans la hutte recherchee 
reste impossible l'infiltration des fragments ceramiquelii tardives, parce­
que le complexe archeologique n'est pas coupe - au moins ă la portion 
fouille - par tout autre complexe19• Une importance particuliere le pre-

I> La bibliographie appart.enant au rechtrcheur Gh. Lazarovici est, generale­
Jllent dire, tres vaste, ă l'egard de l'horison dont on fait reference, ainsi qu'a ces 
deux cultures: 1969; 197la; 197lb; 1973; 1974; 1975; 1976; 1977; 1977a; 1978; 1979; 
1979a; 1980; 1981; 1983; 1984~ 1985. Les plus complets, en ce qui concerne le reflet 
de la realite par Ies resultats des dernieres ,recherches sont Ies etudes de 1984; 
lC85, 66.,.-68 (pour la Roumanie) et 1985, 24-25 (pour la Clisură). A observer que, 
plusieurs fois, l'auteur cite prefere a encadrer la station Liubcova-Orniţa pendant 
ia phase IIIB de la culture Star~evo-Criş. 

16 Cette piece est publiee par l'aut.eur de cet article (Luca 1990, 22, fig. 5/1-e). 
17 Voir la surnote 15. Pour Vinca Ai. Ies plus completes references et des­

criptions chez Lazarovici, 1977a, 55-57; 1979; 1979a, 78, tableaux 8 et 9. 
16 C'est. digne a remarquer le mode presque identique de construction des 

logements, approfondis, a plusieurs niveaux de collage/refait. La hutte B12b con­
corde - comme modalite de construction, profondeur du creusement, orientation 
face au points cardinaux - avec la hutte Bs/1985 de Orniţa; pour Ies dimensions 
voir LaJ;arovici, 197îa, 51, la categorie b4; pour l'orientation - Ibidem. 

Nous n'avons pas fouille integralement la hutte BJ1985 et, par consequence, 
nous ne nous permettons pas a etablir une typologie cles formes et des prnement'>, 
car des erreurs peuvent y parvenir, restant a les detecter au moment de la recher­
che complete de ce complexe. 11 faut se borner a la constatation que Ies forme<> 
rencontrees sont les memes avec celles etablies peur la phase A 1 par Gh. Lazarovici 
(1979a, les types B IX, D lb, D Ib. B I, B II, B Vila, B III, BIV, :9 Vllb,B: vna, 
C II, C Ib, C llb, A I, B Ia, B Id, A V, A III, A IV - tableau 8), nous permettant 
au cas de la hutte de Liubcova, et meme en· general, apporter plusieurs informations 
pour la typologie etablie sur la categorie ceramique - au cas qu'on peut clarifier 
fermement qui est l'espece demi-fine et qui sont ses limites entre Ies especes fines 
et usuelles. 

On constate meme l'apparitfon des types semblables d'omements de Gornea: 
Lazarovici, 1979a, 109-111, tableau 10, C:i. d 7, Ci. C4, d 1• 

rn En ce qui concerne le fait qu'ă Liubcova les melanges des materiaux ne 
sont pas possibles (au moins pour la hutte B6/1985). c'est utile a mentionner Ia 
situation de Gornea-Căuniţa de Sus ou la hutte B12 est ocupee par un complexe 
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sente l'import de la ceramique peinte - ou plus exacte la peinture sur 
Ies vaisseaux de facture vincienne, en usant des techniques vinciennes 
(apres la brlllure), mais des motifs appartenant a la gamme typologique 
polichrome Starcevo-Criş - qui demontre, encore une fois, que l'appa­
rition de cette phase (la polichromie) est liee (voir a Gheorghe Lazaro­
vici) a l'achevement de la phase IIIB du grand complexe culturel appar­
tenant au neolithique ancien20• 

Toutes ces observations nous autorisent a oppiner que Ies relations 
d'entre ces culture, si differentes entre eux deux, sont en quelque mesure 
floctuante, dependant, premierement de tous Ies mouvements des popu­
lations vinciennes. 

A une premiere etape - paralelle avec Ies premieres manifestations 
de l'horison IIIB de la culture Starcevo-Criş - on peut discerner Ies pre­
mieres influences appartenant a la culture Vinca, sans pouvoir docu­
menter - au moins a Clisura Dunării - un horison si ancien, meme si 
notre impression est qu'au cours des annees, la difference temporelle 
d'entre Ies communautes Starcevo-Criş et Ies premieres communautes 
vinciennes est presque inexistante, appuyant cette affirmation sur Ies 
observations de Liubcova-Omiţa (la correlation d'entre Ies niveaux V et 
IV) et, partiellement, sur ceux de Gornea-Căuniţa de Sus22• 

C'est une assertion certe que Ies communautes Vinca A1 s'implantent 
solidement (du point de vue ethnique) a cette epoque (pour la deuxieme 
partie de la -phase IIIB on en sur) - et encore une fois il est necessaire 
a specifier que ce chose se passe a Clisura Dunării - dans l'areal geogra­
fique cite. 

Pour faciliter le mode de comprehention du scenario qu'on le propose 
pour Ies moments d'influence et d'arrivee des communautes vinciennes 
- en depit des tous Ies inconvenients d'un schema - nous proposons 
pour l'analyse un possible fait reel: 

Starcevo-Criş III B1 - Ies premieres influences culturelles ou ce 
qu'il generera cette culture; des communautes de cc dernier type n'at­
teignent encore la 1igne du Danube. 

Starcevo-Criş III B2' - communautes Vinca A1 disloquent, par en­
droits, des populations contemporaines a la ligne du Danube. 

Starcevo-Criş IV A - communautes Vinca A2 penetrent en Banat, 
donc au-dela de la ligne danubienne, menant, par-ci-par-la, a des pheno­
menes qui ne font pas l'objet du present etude. 

Vinta A 2 (Lazarovici, 1979a, 78), la modalite de son construction etant decrite par 
Gh. Lazarivici, 1977a, 50-51, pl. VIII A~ aussi la hutte B21b est coupee- par Ies 
huttes &.!1a et B21c (Vinca A2), toutes etant superposees.par la plateforme Ps (Vinca 
A3-Starcevo IV; Lazarovici, 1979a; 78), l'ouvrage de l'auteur cite (1977a) emmettant 
l'opinion que la plateforme P 4 superpuse B21 b (51). 

Etant donnee l'existence de toutes ces conditions, la presence d'une pource­
tange - peu significatif â notre avis - des materinux tardifs au cas des plus 
anciens logements de Gornea. 

20 Lazarovici, 1983, 21. 
21 Luca, 1987, 23. Nous mettons encore une fois en evidence le fait qu'on 

discute du moment de la venue des premieres communautes vinciennes (l'importance 
du facteur ethnique est souligne par Gh~ Lazarovici, 1979, 57) et pas des influences 
culturelles. 

22 Les huttes Bu et B21 b frequement citees auparavant. 
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Un deuxieme probleme qui se pose dans le contexte des decouvertes 
contemporaines (Vinca A1) de Gornea-Căuniţa de Sus (B12 et Bd et de 
Liubcova-Orniţa (B6/1985) c'est l'approchement consistant d'entre les deux 
sites (environ trois km) dans les conditions qu'on ne connaît plus ă. Da­
nube et meme en Banat d'autres decouvertes des complexes fermes datant 
de la meme epoque. A notre avis, la vague Vinca A est (au moins du 
point de vue demographique) peu important. Les communautes Star­
cevo-Criş sont encore tres fortes, fait qui a pour consequence l'isolement 
des nouveaux venus dans des petites depressions, â des lieux isoles. L'une 
de celles-ci la constitue, sans aucune doute, la depression Gornea-Liub­
cova. Une toute autre importance le presente la deuxieme vague - Vin­
ca A 2 - qui aboutit â la „colonisation" du Ba11at, apportant une nou­
velle vague de population a Clisura Dunării, ou commence deja se res­
sentir une quelconque peripherisation, ayant pour consequence, a la phase 
suivante, la naissance de la soi-dite „Starcevo IV". 11 est possible que Ies 
1'.>tations de Gornea-Căuniţa de Sus et de Liubcova-Orniţa appartiennent 
~1U meme groupement humain. 

Les problemes lies au connexions typologiques sur des espaces larges 
ou seulement a la station contemporaine de Gornea, constitueront le ma­
teriei de discutions de la monographie dediee ă. la station neolithique de 
Liubcova-Orniţa. 
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